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La tendance innée vers Dieu 

Première partie 

On peut tirer du Coran des versets qui peuvent être cités comme témoin dans le commentaire de la tendance innée vers Dieu, et on peut les considérer soit comme des versets de rappel ou comme des versets d'oubli ou comme des versets de pacte. 

Ces versets montrent cette vérité que l'Homme a été créé avec la nature de rechercher Dieu, et c'est pour cette raison que la personne qui méprise la Religion et nie l'existence de Dieu face au danger et désespérant de se sauver par les moyens et les matériaux existants, cherche à se raccrocher à ses racines, et en cet instant, aucune distance ni aucun obstacle n'existent entre lui et son Sauveur. De plus, aucun facteur ne peut limiter le pouvoir de son Sauveur et naturellement, une telle créature ne peut être que Dieu. 

Par exemple, il est certain que telle personne qui est en train de se noyer et qui est absorbé par le fond de la mer, ou telle autre qui est encerclée par le feu et qui se voit peu à peu englouti par les flammes, ou telle autre encore qui a attrapé une maladie grave et qui voit les médecins impuissants pour le soigner, il est certain que toutes ces personnes ne vont pas appeler quelqu'un qui bien que ayant des moyens serait dans l'incapacité de les sauver; qu'elles ne chercheront pas quelqu'un qui serait capable d'aller au fond de la mer ou d'entrer dans un feu, mais qui ne serait pas capable de les y trouver, ou quelqu'un qui peut diagnostiquer la maladie mais qui ne saurait pas trouver de remèdes pour la guérison. Il est évident qu'ils demanderont l'assistance de quelqu'un qui a un savoir et un pouvoir et une intelligence absolue, qui n'est limité par rien et qui est plus prêt d'elles que la peau sur les os. 

Qui est plus prêt de lui que la veine de son cou. 

Appel à l'aide au moment du danger 

Quand Dieu dit: quand arrive le moment du danger, vous criez très fort! Ça ne veut pas dire que celui qui se noie et qui sombre appelle Dieu à son secours, car à ce moment, il n'est pas en son pouvoir de crier, mais ça veut dire que c'est le cri de son âme et de sa nature qui retentit. Et en ce moment difficile, il tourne son attention vers Dieu et reconnaît son existence; il cherche Dieu et Lui demande Son aide. C'est un cri intérieur qui était jusqu'alors étouffé car toute son attention avait été attirée par les apparences de la vie matérielle de ce monde, jusqu'à le conduire à l'athéisme et à l'incroyance; c'est un cri intérieur qui arrive jusqu’à Dieu: 

«Si vous parlez d'une voix expressive, à voix haute ou à voix basse, Dieu est savant de ce qui est apparent et de ce qui est caché». (1) 

Beaucoup de secrets et de mystère s restent obscurs pour l'homme lui-même, mais Dieu, Lui.est savant de tout cela. 

Dans la sourate Loqman, il dit: «Ne vois-tu pas comment le bateau navigue sur la mer grâce à la volonté et à la bienveillance de Dieu? Parce que Dieu veut vous montrer certains signes de Sa puissance bien que les mystères de la puissance de Dieu soient évidents pour tous ceux qui sont patients dans le malheur et qui remercient Dieu de Sa bienveillance, et chaque fois que la mer est agitée et que des montagnes de vagues les immergent, ils appellent Dieu avec une foi sincère, mais aussitôt qu'II les a sauvés et rendus à la terre ferme, les uns restent obéissants et reconnaissants à Dieu et ils ne nient pas Nos signes, tandis que les autres, ce sont des ingrats et des perfides». (2) 

Pourquoi, dans une telle situation, appellent-ils Dieu, du fond de leurs âmes et de leurs cœurs et pourquoi ne demandent-​ils pas l'aide à ceux en qui ils ont confiance en temps normal? C'est parce que dans ce moment, tout devient clair pour eux et ils comprennent leur impuissance. Le Coran Généreux dit à ce sujet: «Et quand le danger survient et que la crainte vous envahit en mer, à part Dieu, vous oubliez tout. Tous ces idoles que vous vénériez dans votre vie, dans le danger, disparaissent de vos cœurs et de vos pensées tandis que toute perspective d'espoir, qui était alors invisible, devient claire et évidente». (3) 

Ils disaient même à propos des idoles: «Nous ne les adorons que pour nous rapprocher de Dieu». (4) 

Hors une fois confrontés au danger, ils les oublient aussitôt elles qui devaient leur apporter la grâce de Dieu. Il devient alors évident que selon leur façon de penser, les idôles ne peuvent pas les rapprocher de Dieu. Ils disaient: «Ces idôles sont nos intermédiaires et nos intercesseurs auprès de Dieu». 

Ils comprendront alors, lorsque le temps sera venu, que leur pensée était fausse. Les idolâtres se trompaient dans leur façon de penser puisqu'ils imaginaient que ces idoles, qu'ils avaient fabriquées de leurs mains, étaient un moyen de se rapprocher de Dieu et qu'elles étaient des intermédiaires auprès de Dieu à leurs exigences et à la satisfaction de leurs besoins.

Les idolâtras et La négligence de leur nature 

Dans la sourate Les Croyants, Dieu dit: «Quand nous réprimandons les Opulents pour châtiment et en représailles de leurs actes, ils s'écrient à haute voix. Ne criez pas et ne vous lamentez pas car vous ne recevrez aucune aide de Notre part». (6) 

Les versets qui suivent expliquent la raison pour laquelle ils ne reçoivent ni aide, ni secours de Dieu; il est écrit: «Bien que Nos versets vous aient été révélés, au lieu d'obéir à Dieu, vous retournez à l'ancien athéisme et à l'idolâtrie et vous divertissant la nuit avec vos fables, vous vous éloignez de la parole de Dieu». (7) 

Dans les versets précédents, Dieu dit: «Est-ce que ces gens insoumis pensent lorsque Nous les aidons' en leur donnant des richesses et des enfants, que Nous sommes en leur faveur et que Nous voulons les combler des bienfaits de ce monde?» (8) 

Il n'en est rien, mais eux ne le comprennent pas. Puis Dieu dit à ceux qui ne partagent pas ce point de vue: «Ainsi, ces croyants qui redoutent le châtiment de Dieu et qui le craignent, et qui s'inclinent devant les signes de Dieu, ne seront jamais des impies car ils exécutent les devoirs de certitude de la foi. Et leurs cœurs redoutent le jour où ils vont s'en retourner vers Dieu. De tels serviteurs travaillent en leur faveur et ils se précèdent mutuellement par leurs bonnes actions». (9) 

Puis il dit que choisir le droit chemin en faisant du bien ou en accomplissant toujours plus des actes de bienfaisance n'est pas insupportable à l'Homme; mais au contraire, tout individu qui le désire peut faire le bon choix. 

«Nous n'exigeons rien de plus que ce que permettent les possibilités de chacun et Nous possédons un Livre de Vérité et de Droit afin que nul ne soit sujet à l'injustice et à l'oppression». (10) 

Il n'est donc pas impossible de commettre des bonnes actions. D'ailleurs, toute bonne action commise ne le saurait être pour rien car toute chose sera écrite sur le cahier des comptes, dans lequel chaque personne possède un compte qui lui est propre et c'est pour cette raison que certains sont destinés au châtiment et au supplice. Dieu dit à ce sujet: «Que les cœurs des incroyants sont ignorants lorsqu'ils négligent la Vérité car les actes qu'ils pratiquent ne sont pas dignes des croyants». (11) 

A propos de ceux qui entrent dans l'eau et qui sont engloutis, à propos des noyés, le Coran dit que leurs cœurs sont ignorants du résultat que leurs actes peut provoquer, car ils se noient pour des plaisirs et des bamboches. Mais leur salaire sera le châtiment et le supplice de Dieu. 

L'abondance résulte de la grâce divine 

Dans la sourate l'Abeille, Dieu dit: «Tout ce qui est dans les Cieux et sur la Terre, tout appartient à Dieu; et la Religion et l'Obéissance lui appartiennent tout particulièrement. Est-ce que vous, Ses serviteurs, vous devez craindre quelqu'un d'autre que Lui? Tous les biens abondants que vous possédez, tous appartiennent à Dieu. Et s'il vous arrive un malheur, vous vous refugiez sous sa protection à lui et vous l'implorez pour que le malheur disparaisse. Mais lorsque le malheur n'est plus sur vous, certains d'entre vous restent impies envers leur Dieu». (12) 

Dans le Coran Généreux, lorsque Dieu parle des Cieux et de la Terre, si nous n'ajoutons pas: 

«Tout ce. qui est à l'intérieur comme à l'extérieur». 

Cela veut dire que les Cieux et la Terre forment à eux deux le système sur lequel repose la création. Alors que si nous ajoutons cette précision, cela veut dire les Cieux et la Terre avec tout ce qui existe tant à l'intérieur d'eux qu'entre eux. 

Il poursuit alors: 

«A Lui appartient ce qui est dans les cieux et ce qui est sur la Terre et Lui appartient toujours la Religion» (Coran, XVI, 52). 

C'est-à-dire que l'ensemble des règles de l'existence et la Religion appartiennent à Dieu et nul autre que Dieu n’a le pouvoir d'établir la Loi et la Religion; nul autre que Dieu n'a le pouvoir de réaliser et de créer. Tout appartient à Dieu Mais les hommes ne connaissent pas tous cette réalité que tous les biens qui abondent en ce monde résultent de la Grâce divine et de la Charité de Dieu. Ils pensent que tout ce qu'ils ont, ils l'ont gagné par leur travail et leur expérience. Mais quand surviennent les- dangers ou qu'ils se trouvent dans le malheur, ils se plaignent en s'adressant à haute voix à «Allâh». Et dès que le malheur passe, ils retournent à leur ignorance passée. 

Assistance mutuelle entre l'ami et l'intime 

Il est vrai que même les gens qui ignorent Dieu en temps normal et qui nient Sa Sainte Existence, face au danger se soumettent à Lui. Du fait que l'Homme possède cette attirance qui tend vers la Perfection Absolue, l'ami recherche continuellement t'Intime, car l'un comme l'autre exerce une attraction. Et s'il est vrai que l'un existe, alors l'autre existe aussi. L'existence d'une telle attirance dans la nature de l'Homme témoigne de l'existence de cette Perfection Absolue qui est le Créateur du monde entier. De même que l'Homme ressent la soif parce qu'il existe de l'eau dans la nature, il est impossible que l'Amitié soit dans la nature sans l'Intime pour y répondre. 

Bien entendu, ces forces attractives, du point de vue de leur racine et de leur nature sont toujours complaisantes. Mais en ce qui concerne l'Amitié entre la réalité de l'ami et de l'intime, il n'en est rien, que quand l'ami est en pleine défaillance l'Intime doit l'être aussi. Et pour permettre une meilleure compréhension, nous dirons qu'ils éprouvent une faiblesse mutuelle. 

L'homme en situation normale et en situation exceptionnelle 

L'homme, en temps normal, a un ou plusieurs amis intimes qu'il juge suffisant pour résoudre ses problèmes et il pense que s'il parvient à avoir tout ce qu'il désire, il sera satisfait et aura atteint ses objectifs. Mais lorsque ses objectifs sont atteints, il n'est toujours pas satisfait et recherche d'autres amis intimes. Tout cela provient de son besoin de comparer parce qu'en réalité, l'Homme exige la Perfection Absolue, alors qu'en situation normale, il recherche la perfection dans les autres choses. Toutefois, lorsqu'il se voit au fond de la mer ou dans un feu ou atteint d'une grave maladie, il se sent J loin de toutes ces choses et ne pense qu'à une seule existence qui détient la Per​fection Absolue et il se trouve face à face avec elle et pense. En temps normal, il ne songe jamais à Lui et si on lui dit même que son meilleur ami est la Perfection Absolue, et que c'est ça qu'il cherche toujours et partout, comme il est plongé dans l'erreur de la comparaison, il n'acceptera pas ces paroles. 
L’Homme, en situation exceptionnelle et urgente, dirige son attention vers la Perfection Absolue. Cette connaissance, en réalité, est née du moment et n'émane pas d'un savoir acquis. Il ne ressent aucune crainte parce que les pensées craintives surgissent seulement dans la période d'acquisition d'un savoir, alors que l'origine de ce savoir soudain provient de la tendance et de' la volonté interne vers la source. 

L'espérance en période de désespoir 

Moi, je n 'ai jamais rencontré, dans les commentaires qui ont été faits du Coran, une analyse meilleure que celle du défunt Allameh Tabâtabâï (que le paradis de Dieu soit à lui) qui dit du verset 53 de la sourate l'Abeille: « L'homme implore Dieu au moment où il est confronté aux problèmes et au malheur, qui surviennent les uns après les autres, lorsque son espoir est coupé de tout ce qui est matériel et apparent». (13) 

Personne ne doute de ces paroles nécessaires et évidentes parce que, même si l'Homme ne se soumet à aucune religion et qu'i! ne dirige pas sa foi vers Dieu Glorieux, face aux difficultés, lors qu'il va se tourner sur sa vie, il va comprendre que l'espoir n'est pas tout à fait mort et qu'il peut encore espérer; mais cette espérance ne peut exister que s'il y a un point d'espoir quelque part. Cet espoir trouve sa raison d'être dans l'existence d'un être en qui il espère. Et jl en est ainsi pour toute situation que l'Homme rencontre, telles l'Amitié, la Haine, l'Envie, l'Hostilité, l'Attirance... Il est impossible que tous ces états existent sans avoir en face les points complémentaires qui appartiennent à chacun d'eux. Si le Plaisir, la Satisfaction et l'Attirance n'étaient pas dans la Nature, alors l'Homme ne pourrait pas ressentir d'Envie, d'Attirance ou d'Exigence. 

Notre Imam, Ayatollâh Ozma Khomeiny, dit à ce propos: «S'il existe l'Amour, il exige un Bien Aimé, en acte; s'il existe l'Amitié en acte, elle exige un Intime, en acte». 

En temps normal, cet amour que l'Homme porte à ses amis intimes, c'est le même qu'il porte à ses enfants ou à sa richesse... Alors il croit que ses amis intimes vont résoudre ses problèmes. Il est fort possible, qu'à ce moment, il nous sera impossible de lui faire comprendre que cet amour qu'il ressent, c'est en réalité à la Per​fection Absolue qu'il le porte, car il se trouve en situation de comparaison. Mais quand il sera coupé du monde extérieur et qu'il aura compris qu'aucun de ses amis intimes ne peuvent résoudre ses problèmes, il détournera son attention vers la Perfection Absolue, et il l'appellera à l'aide. Ce cri et cette plainte s'élèveront alors pour rendre justice à Dieu. 

Notes: 

1 - Sourate T.H., verset 7. 

2 - Sourate Loqmen, versets 31 et 32. 

3 - Sourate Le voyage nocturne, verset 67. 

